
Psaume 45 (46.1-4 

 

Trois mots caractérisent Dieu : 

•Refuge•Appui•Secours 

Dieu – refuge, une douzaine d’affirmations dans le livre des Psaumes. 

•Ps 14.6 le Seigneur est le refuge du malheureux 

•Ps 60.4 : le Seigneur est un refuge devant l’ennemi. 

•Ps 62.7 : le Seigneur est le rocher du salut. 

•Ps 62.8 : un refuge où nous pouvons répandre notre cœur devant lui. 

•Ps 73.28 : le Seigneur est le refuge, pour s’approcher de Dieu. 

•Ps 91.2, 9 : le Seigneur est un refuge 

•Ps 104.18 : le Seigneur est une retraite. 

 

Isaïe 25.4 nous dit que Dieu est un refuge pour le faible, pour le malheureux dans la détresse. 

Jos l3.16 nous dit que le Seigneur est « un refuge pour son peuple, un abri pour les enfants 

d’Israël. » 

Quand la Bible dit qu’il est un appui, c’est un terme qui veut dire « force, » « puissance. »  

Dieu n’est pas mou, ou souple.  

Il est celui qui est fort, et sur qui nous pouvons nous appuyer.  

Sa force se manifeste de plusieurs manières : 

•Il est celui qui a fait reculer l’ombre de 10 degrés (2 R 20.9-11 ; Es 38.8) 

•Il est celui qui a stoppé localement la course du soleil pour terminer la bataille (Jos 10.13) 

•Il est celui qui a fait tourner l’épée des Madianites les uns contre les autres (Jos 7.22) 

•Il est celui qui a plié le pharaon, qui a humilié le cœur de Nabuchodonosor,  

qui a poussé Cyrus, le roi Perse à libérer les Juifs pour qu’il revienne. 

 

Mais remarquez une chose : Dieu est Refuge, Appui, Secours dans la détresse. 

•Le texte dit « qui se trouve toujours. » C’est erroné. 

•On devrait plutôt traduire ainsi : « dont le secours est abondant, luxuriant, riche »  

ce n’est pas qu’il est toujours là à nous abriter,  

mais c’est que son secours est abondant, réel, présent, dans notre temps de difficulté. 

•Et c’est dans la détresse que Dieu est ce refuge.  

Et non pas seulement quand tout va bien. 

La détresse mentionnée ici est un mot riche de sens : 

•Il dénote l’étroitesse.  

Comme par exemple une couverture trop étroite pour se couvrir pleinement(Es 28.20).  

Ex : la détresse dans un couple quand la couverture qui est trop étroite  

est tirée par les deux qui tentent vainement de se couvrir... 

L’étroitesse stressante d’un canoë qui passe par une gorge resserrée. 

•Il dénote un lien ou un nœud.  

Comme par exemple faire un nœud pour réparer une outre de peau (Jos 9.4). 

•Il dénote une crainte émotionnelle extrême,  

comme celle qu’a connu Jacob devant Esaü (Gn32.7),  

ou en réaction à une décision contraignante (1 Sam 30.6).  

Ex : Un matin vous vous levez, 

et vous découvrez que votre conjoint à un cancer, qu’elle s’est fait virer de son travail,  

que vous venez de faire faillite et que vos enfants ont été rackettés  

— votre état émotionnel correspondrait 



à une détresse ! 

Voilà où doit être notre attention.  

Nos yeux doivent être fixés sur la personne de Christ, sur la personne de Dieu,  

quand on passe par les détresses ou contraintes de la vie : 

 

Où courez-vous quand ça fait mal ?  

Vers quoi cherchez-vous le soulagement ?  

Quelles solutions mettez-vous en marche ?  

Ce chant a été écrit pour qu’on puise dans ces vérités les éléments  

qui contrebalancent les émotions si fortes qui tendent à nous éloigner de Dieu. 

C’est dans la tête, avec des vérités essentielles, que commence la gestion des détresses.  

C’est d’ailleurs ce que souligne le verset 3 et 4 :  

« 3 C’est pourquoi nous sommes sans crainte quand la terre est bouleversée,  

Et que les montagnes chancellent au cœur des mers,  

4 Quand leurs eaux grondent, écument, Ébranlent les montagnes en se soulevant. » 

Ces versets imagent les troubles de la vie par des problèmes géologiques : 

•La terre qui est secouée, comme par un tremblement de terre. 

•Les montagnes qui se renversent dans les mers... 

 

Les eaux agitées par l’orage et la tempête, et remuées par les montagnes...  

Les eaux évoquent cet ensemble menaçant parce que jamais stable, imprévisible... 

J’ai l’impression (erronée, je l’espère)  

que la terre se prépare à l’une des plus graves crises planétaires de son histoire.  

Je crois que les des nations agressives vont en attaquer d’autres.  

Je crois la terre sera ébranlée et que le monde sera terrifié.  

Je crois que l’orage grondera longtemps,  

et que les hommes chercheront désespérément un refuge... 

Dieu dit qu’il est un refuge. 

•Pour David et les rois de la terre : refuge devant les guerres en place... 

•Pour les croyants : refuge devant les persécuteurs ou les obstacles... 

 


